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SAGY Élus et administrés ont encore récupéré 30 m3 de dépôts sauvages

Amiante et pneus:
le ras-lê-bol des élus

Mil-*'i:#*
«obligés» de mener une action

de grande ampleur pour
évacuer près de 30 m3 de

dépôts sauvages sur le terri-
toire de la commune. De 8h30

à environ 16h30, briques, car-

reaux de plâtre, plaques de

toiture amiantées et déchets
divers en bois ramassés et
livÉs à la déchetterie de Vigty,
ou sur le site homologué de

Limay (pour les déchets dits
dangereux).

f,brenrn leffimn
Seulement, «dàs le lendemain

de l'évacuati.on des depôts, de

nouvelles plaques de toiture
amiantées ont été à nouveau
abandonnées», regrette Guy
Paris,lemaire @vn) de Sagy.

Plusieurs bénévoles : Alain
Bombe, Daniel Devauchelle,
Étienne Guerrero, Paü Linza,

I l:'agriculteur Stêphane Paris a prêté un tracteur et
une benne pour collecter les plaques de toiturc amiantées.

I Brigues, carreaux de plâtre, résidus amiantés et déchets divers en bois ont été
ramassés et livrés à la déchelterie de Vigny, ou sur le site homologué de Limay pour
les déchets dits dangereux.

Dominique Papillon, Guy
Paris et Nicolas Paris, se sont

ainsi associés à Alexandre

Frarnbourt, du service techni-
que. Stéphane ' Paris,
agriculteur, a quant à lui mis

à disposition de la commune
un tracteur et une berure.

Coûü 1335earos
En dehors du temps passé par

cette fine équipe, l'opération
a coûté, à la commune de
Sagy : 25 euros pour les 50 kg
de plaques amiantées et 310
euros pour la tonne de pneus

livrés à Limay. Le syndicat
mixte de ramassage et de trai-
tement des ordures ménagères

du Vexin (Sùmrol\4) a quant à

lui délivré une autorisation spé-

ciale pour permettre aux
bénévoles de déposer excep-
tionnellement2 rnl au lieu d'un
seul mètre cube à la iléchette-

rie de Vigny cette semaine-là.

Les élus de Sagy demeurent
cependanttès en colère conte
ces dépôts à répétition. <.tra

technique est simple pour les

auteurs des üpôts, les chauf-

feurs de camionnettes et
camions s' engouffrent dans
les chemins et vident le
contenu de leur benne sur les

chernirus et même quelquefois

laroute a)ant de repartir aus-

sitôt. L'opération se déroule
en seulement deux ou trois
minutes, pas plus... Nous
sommes, par ailleurs, en îain
d'érudier des solutions pour
tenter d'enrayer ces nuisan-
ces et identifier les auteurs !»,
prévient l' ancien conseiller
gé.néralGuy Paris.

Joseph CANU


